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plus fo"rte par rapport au fer, puisqu'il y a untf petite

portion de manganèse libre., ,

D'.,..ès Jes expériences rapportées dans ~etle Note, il
Ile nous parait pas douteux que le minéral en qttestlon

De soit (:omposé de perGxide de fer, de prQloside de
D'll'Dganèle, d'Roide p'l,osphoriqDe et d'eau : comM.

llai.on BDalogue à cellè dont j'ai précédelnment dOUM

l'analyse, mais très-différente par IR proportion dé 8ea

élémens. Comme cene-ci contient mM! qtlarrtité d'acide

l"18~coup plus considérable, on pourrait la nOmt!lel'
poosphate de. f6' et de mangtlltèse, et l'autre soœ..
phosphate.

ANALYSE de l'Huraulite, minéral trouvé dans la
commune d'Hureaux.

PAR M. VAUQUELIN.

Ân nombre des minérAUX qni m'ont été envoyés de la
H~teo-Vienne par 1\'1. Alluao, il s'en troo'Vait nn dODt,

)es""œractères pallllissant annoncer llne espèce DOuvelle,

ce minéralogiste a cru devoir lui imposer un nom DOÙ.

\'eau.
- Ce minéral est d'uo blanc r~se, oft'f'ant quelques

rudimens de cristaux dans ses cavités ~,iI se fond aï­
~émeDt,. à la flamme do chalumeau, en UD -émail DOir
et,ILliS3ot.

Les excavati0n6 cfel1l ses masses sObtremplies D'ont

pas permis d'en prelldre ta pesanteur apéd6C1t1e. Il perd
:ao "pour:- par la chaleur. "' ,
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rai dissous à ftoid 5 grammes de ce mi~éral dans
l'actde nitrique étendu d'DB peu d·eau;,. il est resté
59 centigrammes d'\ln~ poudre composée de parties vio.:­
lettes et de, parties grises que j'ai séparées par le lavage
et la décantation: il y avait 44 centigr. de poudre vio­
lelte assez intense (1).

Pendant l'évaporation de ces 5 grammes d'hurnulite
dissoute dans l'acide nitrique, une partie s'est séparée
sons la forme de concrétions vertes qui se sont attachées
aux parois de la capsule' : la portion restée en dissolu­
tion avait une couleur violette.

Cette partie verte, qne je regardais tomme du phos­
phate de fer pur, lavée et séchée, fut t~itée parla pa­
lasse caustique; elle prit; dans cette opération, une
canleur noife intense qui annonçait la présence du man·
ganèse. Après l'avoir lavée, je la fis dissoudre' dans
l'acide murialiquJ; il se développa du chlore pendant
celle opération.

Le fer, s~paré de celte dissolution par le cubooate de
potasse ,pesait 20 centj~rammes. Le manganèse, 6éparé

(1)' Je me suis assuré que ces deux malières étaient ans~i

des phosphates de fer et de manganèse, cilans 'ltsquftles seu­
lement Uy avait une propOi'lion ph~s pe1Ïte d'acide. ~.l'

approximation, j'ai trouvé la POQOro violelle. c.OUJpA)s4.

CO~JDe il .oit 1

A.oü)e phosplwllÏcpe.
,l'eJ'oltide de fer,
Peroxide de ,~nganèse.,

Eau,
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ensuite par le lous-carbonate de potasse, pesait 3~ cen·
, .

tigrammes; provenant de 46 de carbonate.

. La liqueur alcaline avec laquelle la matière verte avait
été traitée fut saturée par l'acide nitrique, et précipitée
ensuite par le muriate de baryte; le pho~pbàte obtenu
par cette opération pesait 1 gramme 42 centièmes. Re­
dissous dans l'acide muriatique et décomposé par l'acide
sulfurique, il produisit l' gramme 59 centièmes de sul­
fate ùe baryte, contenant • gramme 5 centièm~ de ba­
l'yte, qui, retranchés de 1 gl'amme 4~ centièmes, don­
nent 37 pour l'acide phosphorique.

Ainsi la matière verte déposée pendant l'évaporation
de sa, dissolqtion .nitrique est composée:

1

.0. D'acide phosphorique,
2°. De peroxide de manganèse,
3°. Üe' pcroxide de fer, ,

41 685', ,
'35,954;
~2,361.

Cette substance, que j'avais jugée, à sa couleur vene,
être du'Pbosphatede fer, contenait, comme on. le voit
par le résultat çi.dessos t une grande qnantité de man­

ganèse• .-

La porti&nd'hurauIite restée en dissolution dans
l'aoide nitrique, «:t qui donnait au liquide une couleur
violelte-, a éltt.décomposée pal' la potasse caustique avec

, laquelle on l'a fait bouillir : on a obtenu un précipité

brun qui, lavé et séché, pesait l' gramme 91 centièmes.

Ce précipiié'à été redissous dans l'acide muriatique:

pendant la dissolution il s'est développé beaucoup de
chlore; la dissOlution, après avoir bouilli long-temps,

a été précipitée 'par le carbonate de potasse; le précipité
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était légèrement jaune et floconneux: lné et séché, il
peSait 54 centigrammes.

Ce précipité ne paraissant être que du phosphate de
fer, il fut chauffé au rouge avec 60 centigrammes de po­
tasse caustique. Après celte opération, le fer ne pesait
plus que 31 centig.

[..a lessive alcaJine a donné 82 centigr. de phosphate de
baryte qui, décomposés par l'acide sulfurique, ont prq­
duit ~7 centigr. de sulfate de baryte :' il restait donc
encore 24 c~ntigr. ~ d'acide phosphorique dans le4
54 du précipité ci-dessus.

Celte e~périence prouve que la potasse caustique li­
quide n'avait pas complètement décomposé le phosphate
de fer, puisque Je précipité dont ·on vient de parler con..
tenait encore beaucoup d'acide phosphorique. Le Ii<tuide,
dont ce phosphate avait été séparé par le carhonate de po"
tasse, a été mêlé avec une dissolution de sous·carbonate
de potasse auquel on a ajouté quelques gouttes de p(ltasse
caustil:lue : on a obtenu un précipilé blanc, grenu, qui,
séché au soleil, pesait 2 grammes 236 milligr. Il s'est
réduit par la chaleur à 1,34 gr. : c'était de l'oxide de
manganèse- pur.

La lessive alcaline avec laquelle on avait décomposé le
phosphate de manganèse resté en dissolution dans l'acide
nitrique, ayant été saturée par l'acide nilriqu.e Qt préci...
pitée paa' le muriate de haryte, a donné 3,34 gr. de
phosp~ate de celte base.

Ces 3,34 gr. de phosphate, dissous dans.l'acidQ mu­
riatique et·précipités par l'acide sulfurique, ont fourni
3,55 de ltUifftte dt: baryte, qui coutieDn~nt 2,34 de ha..

T. xxx. 1I0



( 306 )

..yte. Celle quantité, retranchée de 3,34, laisse 1 gramme
pour l'acide phosphorique. /

La portion du' minéral restée en, dissolution dans l'a­
cide nitrique est donc cotnposée, JO d'acide phospho­
rique 1,24 gr.; 2°' de peroxide de manganèse 1,34 gr.;
3° de peros'ide de fer 0,34 gr. = 2,92 gr., auxquels
ajoutant les produits de la portion du même minéral
prticipitée pendant l'évaporation de la dissolution nitri­
que • savoir: 1° acide phosphorique. 0,3, gr.; 2° de
peroxide de fer 0,20 gr.; 3°. de peroxide de manga­
nèseo,32 gr.• o,89gr.;nousavonsunesommede3,lh gr.:
d'où il suit qu'il ya 1,19 gr. de moins; mais il faut aj~u­

ter 20 centièmes d'eau, qui, sur 5 grammes, font 1 graQl.;
plus les 35 cenligr. de la portion violette ci les 0,15 gr.
de ~udre grise qui n'ont point été dissous par .l'acide
nitrique, et qui étaient encore des phosphates; nous
avons alors 31 centig. de trop qui peuvent être auribués
à la sur-oxidlltioD du manganèse.

La séparation du phosphate de fer d'avec le phosphate
de manganèse, opérée pendant l'év1lporation de ieur dis­
solution dans l'acide nitrique, parait annoncer que l'hu­
raulite est un mélangé de ces deux sels, à moins de sup­
poser que l'affinité de l'acide nitrique, plus forte pour
le phosphate de manganèse , ait suffi pour les séparer. Je
dois rappeler cependant qu'il restait en dissolution dans
j'acide nitriqué quelques portions de phosphate de fer.
et que le phosphate de fer qui s'est précipité. retenait
une grande quantité de phosphate de manganèse, quoi­
que jé l'eusse Javé avant de l'analyser.

Il résDlte de l'analyse de ces deux porrions de miné­
l'Ill, 1° que le rapport de l'acide phosphorique aux
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bases dans la partie déposée pendant l'évaporation de
la di.ssolation nitrique ellt de 41,573 à 58,427; 2° que
celui entre l'acide et les bases, dans la portibn du miné­
ral restée en dissolution dans l'acide nitrique, est comme

4~,I32 à 57,877 , différence qui est peu de chose; 3° que
le rapport du manganèse au fer, dans la portion du mi­
néral restée en dissolution, est comme 84,81 à 15,19;
4° que celui du manganèse au fer, dans la portion pré­
cipitée, -est de 61,54 à 34,46 ; 5° que de là il résulte
quel'acid", phosphorique a la même capacité de saturation
pour le fer que pour le manganèse; car ,quoique ces
deux portions d'huraulite contiennent des quantités très7
différentes de fer et de manganèse, cependant la' pro­
porùon d'acide est sensiblement la même; 6°enGn,

que, terme moyen, le minéral est composé ,

1°" De bases (fer et manganèse), 47,!J ;
2°. D'acide phosphorique, 32,8 ;
3°. D'eau, 20.

100,0.

Es SAI èhimique sur la Coque du Levant
(Menispermum-coculus ).

PAil. Mr J.-L. CUAncA,
Licencié ès-sciences de la 'Facùlté de P~8.

- .
M. BOULLAY a fait une élude particulière de cette

Cloque. Les principaux résultats qu'il a obtenus dans son
premier ,travail sont (1) : lOque la capsule ligneuse ne

(1) VeuJ;ieme thèse soutenue devant la Faculté des Sciences

en 1818.




